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Nouveau standard du Shetland Sheepdog (Berger des Shetland) 

intégrant des critères de santé et de confort de vie par AFC 

 

 
 

Ce nouveau standard vise à préserver les caractéristiques distinctives du Shetland Sheepdog tout en 

intégrant des paramètres de santé et de confort de vie essentiels. Face aux problèmes de santé et de 

confort de vie observés dans certaines races, une nouvelle conception du standard émerge chez 

Alliance Française Canine. L'élevage de chiens de race fait l'objet de polémiques et controverses en 

raison des problèmes de santé et de confort de vie causés par l'hypertype et causant des déviations 

extrêmes ainsi que l'étroitesse de diversité du pool génétique de nombreuses races. Il s'inspire des 

évolutions récentes comme celles adoptées par le Kennel Club britannique en 2018, et répond aux 

préoccupations croissantes concernant les problèmes de santé liés au hors norme chez les races 

populaires. 

 

Ce standard complète et actualise les références internationales (FCI, KC, AKC) en y intégrant des critères 

de santé fonctionnelle absents ou implicites dans les versions traditionnelles.  
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Origines historiques et fonctionnelles du Shetland Sheepdog 

 

Origine de ce petit berger compact   

 

Îles Shetland (Écosse), race développée au XIXᵉ siècle à partir de chiens de berger locaux croisés avec 

des Collies et d'autres races nordiques.  

 

Fonction historique : 

 

• Conduite de petits troupeaux : moutons Shetland, poneys, volailles dans un environnement 

insulaire exigeant 

• Garde légère : alerte par l'aboiement, dissuasion des intrus grâce à sa vigilance naturelle 

• Compagnon familial : intégration dans les foyers, affection et réceptivité envers le maître 

• Adaptabilité climatique : double poil protecteur contre les intempéries nordiques  

 

Préservation de la race : 

 

• Début XXᵉ siècle : introduction en Angleterre et reconnaissance progressive par les Kennel 

Clubs 

• 1954 : reconnaissance FCI (Standard N°88), dernières mises à jour en 2013 

• Popularité croissante : attention accrue aux dérives esthétiques et aux vulnérabilités 

génétiques  

 

Implication SR2E : cette histoire de berger compact et fonctionnel justifie les critères fonctionnels 

observés : 

 

• RCF ≈ 0,95–1,05 : museau équilibré pour une respiration libre et une expression douce 

caractéristique 

• IF ≈ 1,00–1,10 : format légèrement rectangulaire pour l'allure souple et couvrante, la protection 

vertébrale 

• Tempérament équilibré : éveil et douceur préservés, sans nervosité excessive ni crainte 

paralysante 

• Santé oculaire et génétique intégrée aux critères de sélection : dépistage avec suivi 

systématique (AOC/CEA, MDR1, dermatomyosite) pour préserver la qualité de vie 

• Principe SR2E : le Shetland Sheepdog est un berger compact fonctionnel, pas une caricature 

esthétique fragilisée. La sélection honore l'héritage des îles Shetland : un chien sain, éveillé, 

affectueux et capable de vivre confortablement sans souffrance respiratoire, oculaire ou 

articulaire. La sélection accompagne l'héritage des îles Shetland : un chien équilibré, éveillé, 

affectueux et capable de vivre confortablement sans inconfort chronique respiratoire, oculaire 

ou articulaire. 

 

Aspect Général 

 

Le Shetland Sheepdog est un petit chien de travail à poil long, d'une grande beauté, en aucune façon 

ni lourd ni grossier. Ses allures sont souples et gracieuses. La silhouette est symétrique, de telle sorte 

qu'aucune partie ne semble disproportionnée par rapport à l'ensemble. Le pelage, la crinière et le jabot 
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très fournis, la tête bien sculptée et la douceur de l'expression concourent à la présentation du Shetland 

idéal. 

 

Critères de santé généraux 

 

• Le chien doit pouvoir respirer normalement au repos et après un exercice modéré. 

• La mobilité ne doit pas être entravée par une conformation excessive. 

• Le poids doit être proportionné à la taille, sans excès pouvant affecter la santé articulaire et 

respiratoire. 

 

Tête 

 

 
 

L’expert, dans l’idéal devrait effectuer des mesures morphométriques fournissant un cadre quantitatif 

pour évaluer les caractéristiques crânio-faciales des chiens. Ces mesures sont cruciales pour 

comprendre les implications de la conformation sur la santé des chiens et pour guider les pratiques 

d'élevage visant à minimiser les problèmes de santé.  

 

L'appréciation visuelle de la tête est complétée par une mesure quantitative permettant d'objectiver 

les proportions crânio-faciales et de guider la sélection vers des conformations fonctionnelles. AFC 

utilise pour cela le rapport crânio-facial (RCF), calculé selon le protocole suivant : 

Rapport museau/crâne : la longueur du crâne, du stop à l'occiput, est égale à la longueur du museau, 

du stop à l'extrémité de la truffe. Donc, LM/LC = 1. 

 

Proportion crânio-faciale (RCF) 

 

• Objectif AFC : RCF = LM / LC ≈ 1,00 

• Fourchette acceptable : 0,95 – 1,05 

• Cette proportion assure un museau fonctionnel, une respiration libre, une occlusion dentaire 

correcte et une expression douce et intelligente. 

• RCF < 0,90 → museau trop court → risque respiratoire → attention accrue. 

• RCF > 1,10 → museau excessivement long → perte de typicité. 



 

4 

 
 

Région crânienne : 

 

• Crâne : plat, d'une largeur modérée entre les oreilles, sans proéminence de la protubérance 

occipitale. La largeur et la hauteur du crâne sont proportionnées à la longueur du crâne et du 

museau. De profil, la ligne supérieure du crâne doit être parallèle à la ligne supérieure du 

chanfrein. 

• Stop : Peu accusé, mais net. 

 

Région faciale : 

 

• Truffe : noire. 

• Museau : bien arrondi. 

• Lèvres : noires, serrées. 

• Mâchoires/dents : mâchoires d'égale longueur, nettes, fortes ; la mâchoire inférieure est bien 

développée. Dents saines, présentant un articulé en ciseaux parfait, régulier et complet, c'est-

à-dire que les incisives supérieures recouvrent les incisives inférieures dans un contact étroit 

et sont implantées d'équerre par rapport aux mâchoires. Un jeu complet de 42 dents 

correctement placées est hautement recherché. 

• Joues : plates, se fondant doucement dans le museau. 

 

Oreilles : Petites et modérément larges à la base, placées assez près l'une de l'autre au sommet du 

crâne. Quand le chien est au repos, elles sont rejetées en arrière mais, quand il est attentif, elles sont 

ramenées vers l'avant et portées semi-dressées, les pointes retombant vers l'avant. 

 

Yeux : de dimensions moyennes, disposés obliquement, en forme d'amande. Ils sont de couleur brun 

foncé sauf chez les merle où un œil ou les deux yeux peuvent être bleus ou tachés de bleu. Pourtour 

des yeux noirs. 
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Critères de santé céphaliques 

 

L'ensemble de ces caractéristiques céphaliques constitue la base de l'évaluation de la tête. Pour 

objectiver le bien-être de cette région, les critères suivants sont pris en compte : tout écart par rapport 

à ce qui précède doit être considéré comme un critère affectant la race. 

 

Cou : Musclé, bien galbé, d'une longueur suffisante pour que la tête soit portée fièrement. La qualité 

de l'encolure conditionne la transmission de la force vers l'avant-main. Cette connexion fonctionnelle 

se poursuit par l'évaluation des membres, qui doivent assurer stabilité, agilité et endurance. 

 

Membres 

 

Avant-main : 

 

• Épaules : très bien inclinées vers l'arrière. Au garrot, les omoplates ne sont séparées que par 

les vertèbres mais elles s'inclinent vers l'extérieur pour permettre la courbure des côtes qui est 

recherchée. L'articulation scapulo-humérale est bien angulée. 

• Bras : le bras et l'omoplate sont de longueur approximativement égale. 

• Coude : se trouve à égale distance du garrot et du sol. 

• Métacarpe : les canons métacarpiens sont solides et flexibles. 

• Pieds antérieurs : de forme ovale. Les coussinets sont bien épais, les doigts cambrés et serrés. 

 

Arrière-main : 

 

• Cuisse : large et musclée. Le fémur forme avec le coxal un angle droit. 

• Grasset : nettement coudé. 

• Jarret : net, anguleux et bien descendu. Son ossature est forte. 

• Métatarse : vu de derrière, le canon métatarsien recherche une verticalité parfaite, 

contribuant à une transmission efficace de la propulsion et à la préservation des articulations 

postérieures. 

• Pieds postérieurs : de forme ovale. Les coussinets sont bien épais, les doigts cambrés et serrés. 

 

 

 

 

 



 

6 

Critères de santé des membres 

 

La structure des membres ne prend son sens que dans leur fonctionnalité au quotidien. Pour évaluer 

cette dimension santé, les critères suivants sont observés : 

 

• La santé structurelle des membres constitue un élément fondamental tant pour la qualité de 

vie que pour la conformité au standard. 

• Une ossature solide sans excès représente l'équilibre optimal entre robustesse et 

fonctionnalité. 

 

Corps 

 

Rapport Longueur/Hauteur : Le corps est légèrement plus long, de la pointe de l'épaule à la pointe de 

la fesse, que la hauteur au garrot. Donc, L/H > 1 (très légèrement). Le chien ne doit pas paraître court 

sur pattes ni trop long. Visuellement, L/H ≈ 1.1 est approprié. L'appréciation visuelle du corps est 

complétée par une mesure quantitative permettant d'objectiver le format et de protéger la colonne 

vertébrale. L'AFC utilise pour cela l'Indice de Format (IF), calculé selon le protocole suivant : 

 

 

 
 

 

• Dos : droit. 

• Rein : il forme une gracieuse courbure. 

• Croupe : elle s'incline graduellement vers l'arrière. 

• Poitrine : haute ; elle atteint la pointe du coude. Les côtes sont bien cintrées mais elles 

s'inclinent en fuseau dans leur moitié inférieure pour permettre le libre jeu des antérieurs et 

des épaules. 
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Critères de santé du corps 

 

Au-delà des mesures biométriques, la santé du corps s'évalue à travers des critères fonctionnels qui 

garantissent le bien-être global du chien : 

 

• La colonne vertébrale ne doit pas présenter d'effet de compression excessif qui prédisposerait 

aux hernies discales. 

• Un dos de longueur raisonnable est préféré à un dos extrêmement court, afin de réduire le 

risque de problèmes intervertébraux. 

• La poitrine doit être suffisamment spacieuse pour permettre une bonne expansion 

pulmonaire, sans être excessivement large au point d'entraver la mobilité. 

 

Queue 

 

• Attachée bas. Les vertèbres caudales vont en s'amenuisant progressivement et atteignent au 

moins la pointe du jarret. Le poil est abondant. La queue offre une légère courbe vers le haut. 

Elle peut se relever légèrement quand le chien est en action mais jamais au-dessus du niveau 

du dos. 

 

Critères de santé de la queue 

 

La queue, prolongement naturel de la colonne vertébrale, joue un rôle dans l'équilibre et la 

communication du chien. Son évaluation sanitaire comprend : 

 

• La queue doit présenter une longueur fonctionnelle, une insertion correcte, une épaisseur 

proportionnelle et une mobilité appropriée. 

• Les variations morphologiques acceptables doivent être évaluées dans une perspective 

sanitaire. 

 

Taille et poids 

 

Les mensurations indiquées (taille au garrot et poids) constituent des références indicatives propres à 

la race. Elles ne doivent en aucun cas être interprétées comme des limites rigides ou exclusives. 

L’essentiel réside dans l’harmonie générale du chien, son équilibre morphologique et son aptitude à 

remplir la fonction pour laquelle il a été sélectionné. Un sujet légèrement en dehors des mesures 

mentionnées, mais parfaitement typé, fonctionnel et bien proportionné, sera toujours préféré à un 

individu strictement conforme aux chiffres mais dépourvu d’équilibre, de solidité ou de caractère de 

race. Le poids doit être évalué en fonction de la taille, de l’ossature et de la condition corporelle (Body 

Condition Score). Un chien musclé et en pleine santé peut dépasser légèrement les limites si son BCS est 

optimal (4–5/9). 

 

• Hauteur au garrot idéale : 

o Mâles : 37 cm. 

o Femelles : 35,5 cm. 

 

• Poids : Proportionné à la taille, sans excès. 
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Critères d’évaluation de la taille et poids 

 

Ces références servent de guide, mais l'évaluation finale intègre des critères plus larges : 

 

• L’essentiel dans l’évaluation de la taille et du poids est de rechercher l’équilibre. Une 

tolérance de 2 cm est acceptable. 

• Un chien ayant de grandes qualités morphologiques et comportementales mais étant un peu 

plus grand doit être pris comme reproducteur, surtout si sa généalogie est diverse et en 

bonne santé. 

 

Outils et méthodologie de mesure morphométrique 

 

Pour que l’évaluation morphologique soit objective, reproductible et utile à la sélection éthique, 

l’Alliance Française Canine (AFC) préconise l'usage d'outils accessibles et précis, intégrés à un 

protocole de mesure structuré. 

 

Les mesures doivent être effectuées par une personne formée, dans des conditions calmes, sur un 

chien âgé d’au moins 12 mois (croissance terminée), en station naturelle sur un sol plat, sans collier 

ni harnais. 

 

Outils recommandés : 

• Pied à coulisse (précision 1 mm) : pour les mesures crâniennes (longueur du crâne LC, longueur 

du museau LM). 

• Ruban souple non extensible (en fibre de verre ou tissu renforcé) : pour la longueur du corps 

(L) et la circonférence thoracique. 

• Toise murale ou règle rigide graduée : pour la hauteur au garrot (H). 

• Balance vétérinaire calibrée (précision 100 g) : pour le poids. 

• Grille du score d’état corporel (SEC) (échelle 1–9, type WSAVA) : pour évaluer objectivement la 

condition corporelle. 



 

9 

 

  
 

Indices clés – Valeurs cibles AFC (Shetland Sheepdog)  
 
 Note vitale : pour le Shetland Sheepdog, l'harmonie est la clé. Un RCF ≈ 1,0 assure une expression 

douce et une respiration libre. Un IF ≈ 1,1 garantit l'allure souple et couvrante caractéristique. 

L'esthétique ne doit jamais masquer la fonction. 

 

• RCF : 0,95 – 1,05. Indicateur respiratoire/typicité : < 0,90 ou > 1,10. 

• IF : 1,00 – 1,10. Indicateur structurel : > 1,20 (faiblesse dorsale) ou < 1,00 (amplitude réduite). 

• SEC/ : 4-5/9. Indicateur métabolique : ≥ 7/9. 

 

Recommandation SR2E : le respect de ces ratios guide la sélection vers une morphologie durable, 

alliant amplitude de foulée, efficacité énergétique et endurance fonctionnelle.  

 

Bonnes pratiques : 

 

Ces indices quantitatifs prennent tout leur sens lorsqu'ils sont mesurés avec rigueur. Les bonnes 

pratiques suivantes assurent la fiabilité des évaluations : 
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• Les points anatomiques (stop, occiput, coude) doivent être palpés, pas seulement estimés à 

l’œil. 

• Le RCF (Rapport Crânio-Facial) se calcule à partir de mesures : La longueur du crâne (LC) est 

mesurée du stop (dépression palpée entre les yeux) à la protubérance occipitale (bosse 

osseuse à l’arrière du crâne). La longueur du museau (LM) est mesurée du stop à la truffe 

(extrémité du nez), en suivant l’axe du chanfrein. Cette méthode reflète la véritable 

conformation squelettique, essentielle pour évaluer la fonction respiratoire et dentaire. 

• La longueur du corps (L) est mesurée de la pointe de l’épaule (omoplate palpée) à la pointe de 

la fesse (ischion palpé). 

• Le poids et le SEC sont évalués ensemble : un chien musclé peut être légèrement au-dessus du 

poids moyen sans être en surpoids. 

Ces outils ne visent pas à rigidifier le jugement, mais à objectiver les critères de santé et à guider 

une sélection responsable, au service de la longévité, de la fonction et du bien-être du chien. 

 

Poil 

 

• Qualité du poil : le poil est double. Le poil de couverture long est droit et dur de texture. Le 

sous-poil est doux, court et serré. La crinière et le jabot sont très abondants et les membres 

antérieurs sont bien frangés. Les membres postérieurs sont couverts d'un poil très abondant 

au-dessus des jarrets, mais en dessous, le poil est assez court. Le poil de la face est court. La 

robe doit épouser la forme du chien sans nuire à la silhouette.  

 

Couleurs 

 

 
 

• Zibeline : clairs ou ombrés ; tous les tons sont admis, du doré pâle à l'acajou intense mais, 

dans sa nuance, la couleur doit être d'un ton soutenu. Le louvet et le gris sont à éviter. 

• Tricolores : d'un noir intense sur le corps ; on préférera chez les tricolores des marques d'un 

feu vif. 

• Bleu merle : bleu clair argenté, éclaboussé ou marbré de noir. On préférera des marques d'un 

feu vif mais leur absence ne doit pas être pénalisée. L'effet produit doit être bleu. La sélection 

de deux sujets bleu merle ensemble est fortement déconseillée en raison des risques de produire 

des chiots "double merle" avec des problèmes graves de santé (surdité, cécité). 

• Noir et blanc et noir et feu : sont également des couleurs reconnues. Les marques blanches 

peuvent apparaître (sauf chez les noir et feu) sur le poitrail, le jabot, les membres et l'extrémité 

de la queue ; elles peuvent former une liste ou un collier. Les marques blanches sont préférées, 

en partie ou dans leur totalité, (sauf chez les noir et feu) mais leur absence ne sera pas 

considérée comme un défaut.  
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Allures 

 

 
 

Souples, unies et gracieuses, l'impulsion étant donnée par les membres postérieurs, le chien couvrant 

le maximum de terrain avec le minimum d'effort. Le fait de tricoter, de rouler dans les allures, l'amble, 

la démarche raide du chien monté sur ses échasses, et l'allure sautillante avec un déplacement vertical 

important constituent de très graves défauts. 

 

Critères de santé de l'allure 

 

Pour évaluer la santé locomotrice à travers le mouvement, les critères suivants sont observés : 

 

• Capacité à se déplacer sans signes d'inconfort ou de difficultés respiratoires. 

• Absence d'essoufflement excessif après un effort léger à modéré. 

• Démarche équilibrée témoignant d'une bonne santé articulaire et vertébrale. 

 

Comportement et caractère 

 

Éveillé, doux, intelligent, solide et actif. Affectueux et réceptif vis-à-vis du maître, réservé envers les 

étrangers, jamais craintif. 

 

Critères de santé comportementaux 

 

Le tempérament ne se limite pas aux traits de caractère ; il inclut la santé mentale et émotionnelle du 

chien. Les critères suivants sont évalués : 

 

• Absence de signes de détresse respiratoire pendant les activités ludiques normales. 

• Capacité à s'engager dans des jeux modérés sans épuisement rapide. 

• Comportement alerte et réactif témoignant d'un bien-être global. 
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Santé et bien-être : points de vigilance critiques 

Le Shetland Sheepdog présente des vulnérabilités génétiques spécifiques : 

 

A. Fiche synthétique : risques majeurs 

Oculaire 

Risques : anomalie de l'œil du collier (AOC/CEA), atrophie rétinienne progressive (ARP), cataracte 

héréditaire, dystrophie cornéenne. 

Implication SR2E : examen ophtalmologique annuel obligatoire. Tout sujet atteint de cécité ou de 

douleurs oculaires chroniques ne devrait pas se reproduire. 

Génétique : sensibilité MDR1 

Risque : mutation du gène MDR1 rendant le chien hypersensible à certains médicaments 

(ivermectine, etc.), pouvant entraîner la mort. Très fréquent chez la race. 

Implication SR2E : test ADN obligatoire pour tout reproducteur. Les propriétaires doivent connaître le 

statut pour adapter les traitements vétérinaires. 

Dermatologique 

Risques : dermatomyosite (affection inflammatoire de la peau et des muscles), alopecie X. 

Implication SR2E : surveillance des lésions cutanées, surtout chez le jeune chien. Ne pas reproduire 

les sujets gravement atteints. 

Endocrinien 

Risques : hypothyroïdie. 

Implication SR2E : bilan thyroïdien recommandé en cas de symptômes (léthargie, problèmes de 

peau). 

Couleur merle 

Risque : surdité et cécité chez les doubles merles. 

Implication SR2E : interdiction formelle d'accouplement merle x merle. Recommandation de test 

couleur si statut couleur inconnu (mariage entre porteurs interdit) 

 

B. Protocole de dépistage et recommandations (reproducteurs AFC) 

 

La connaissance de ces risques guide la mise en place d'un protocole de suivi structuré. Afin de favoriser 

la santé des futures portées, il est recommandé que tout reproducteur présente un dossier incluant : 
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• Examen ophtalmologique annuel : documentation de l'absence de pathologies nécessitant 

correction. 

 • Test MDR1 : statut génétique documenté pour adapter les protocoles vétérinaires. 

 • Mesure du RCF et IF : recommandation de noter systématiquement les calculs pour assurer la 

traçabilité fonctionnelle.  

• Suivi généalogique : déclaration des causes de décès et pathologies lourdes. 

 

C. Préconisations épigénétiques et gestion de l'environnement 

 

Ces préconisations préventives s'accompagnent de l'identification de seuils critiques nécessitant une 

vigilance particulière : 

Entretien du poil : brossage régulier indispensable pour éviter les nœuds qui tirent sur la peau et 

créent des zones de macération (dermatites). 

Prudence médicamenteuse : en cas de statut MDR1 positif, signaler impérativement au vétérinaire. 

Exercice : activité régulière pour maintenir la musculature et la santé mentale. 

 

Défauts alarmants et anomalies structurelles majeures 

 

Sont considérés comme des défauts graves nécessitant une non-recommandation forte pour la 

reproduction en raison des risques sanitaires et fonctionnels associés : 

 

Accouplement merle x merle et porteur merle x porteur merle : risque avéré de surdité et cécité chez 

les chiots. Production irresponsable. Test couleur si le statut porteur est possible. 

RCF < 0,90 ou > 1,10 : compromet la respiration, la fonction dentaire ou l'harmonie typique. 

IF > 1,20 (dos trop long) ou < 1,00 (trop carré) : réduit la solidité dorsale ou l'amplitude de foulée 

gracieuse. 

Anomalies oculaires graves (AOC sévère, cécité, entropion/ectropion) : douleur chronique et perte de 

vision. 

Statut MDR1 Atteint non géré : risque vital lors de traitements médicamenteux courants. 

Dermatomyosite sévère : souffrance cutanée et musculaire invalidante. 

Oreilles dressées totalement ou tombantes : perte de typicité fonctionnelle. 

Queue nouée, trop courte ou enroulée sur le dos : indicateur de malformations vertébrales. 

Obésité (BCS ≥ 7/9) : aggravation majeure des risques articulaires et cardiaques. 

Tempérament craintif, nerveux ou agressif : souffrance psychique, inaptitude au rôle de compagnon 

équilibré. 

Cryptorchidie : risque de tumeurs testiculaires et problème génétique. 

Poil trop court, trop cotonneux ou absent : perte de protection climatique, défaut de typicité majeur. 

 

Considérations de santé buccale, oculaire et dermatologique 

 

Ces seuils d'alerte s'inscrivent dans une évaluation globale de la santé. Les considérations suivantes 

complètent l'examen : 

 

• Hygiène dentaire : une dentition complète et bien alignée est essentielle pour la santé 

buccale. 

• Santé oculaire : les yeux doivent être examinés pour détecter toute anomalie héréditaire, 

notamment la cataracte et l'atrophie progressive de la rétine. 
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• Santé cutanée : le poil et la peau doivent être examinés pour détecter des irritations ou 

infections, en particulier sous les plis cutanés. 

 

Examen physique 

 

L'ensemble de ces critères converge vers un examen physique complet, qui synthétise l'évaluation 

globale du sujet sera portée à : 

 

• L'état général et la substance : condition physique (musculature, absence d'obésité), ossature 

lourde mais proportionnée, équilibre général. 

• La structure et les proportions : rapport longueur/hauteur, profondeur de poitrine, équilibre 

tête/corps. 

• La tête : proportion museau/crâne (RCF, occlusion dentaire, position et état des yeux et 

paupières, port des oreilles. 

• Les membres et aplombs : solidité de l'ossature, correction des aplombs, angulations 

modérées, qualité des pieds. 

• La qualité du poil et l'état de la peau : texture du poil, densité du sous-poil, absence de 

lésions cutanées suspectes (alopécie, squames, etc.). 

• L'évaluation de la démarche : puissance, fluidité, coordination, ligne de dos ferme, absence 

de boiterie ou de gêne. 

• Le comportement : conforme au standard, stable et confiant. 

 

Ce standard révisé vise à préserver l'essence et la typicité du Shetland Sheepdog tout en priorisant sa 

santé et son bien-être. L'objectif est de favoriser la sélection de reproducteurs capables de mener une 

vie active, confortable et saine, avec une espérance de vie optimale pouvant atteindre 12 ans ou plus. 

 

L’esthétique de la race ne doit jamais être recherchée au détriment de la santé fonctionnelle. Ce 

standard s'inscrit dans une démarche éthique d'élevage responsable, répondant aux préoccupations 

légitimes concernant le bien-être de cette race populaire, tout en assurant la pérennité de ses 

caractéristiques distinctives qui font son charme. 

 

Aussi, toute décision d’éviction de reproducteurs doit être prise avec réflexion car la perte de gènes est 

une grave décision. L’ensemble des qualités et des défauts doit être évalué. La santé, le comportement 

et la morphologie devraient être pris en compte de façon raisonnée. Un défaut peu important et peu 

significatif peut être amélioré par un accouplement réfléchi.  

 

Pour les éleveurs, les juges et les passionnés, la compréhension de ce standard fournit des conseils 

essentiels pour évaluer, élever et apprécier cette race unique tout en assurant sa santé et sa vitalité 

continues pour les générations à venir. 

 


